
Le lièvre et la tortue
La publication, au début de l'année, du

premier bilan technique de l'AVS avait, on
s'en souvient, éveillé de nombreuses convoi-
tises. Il semble que la seule vue de disponi-
bilités financières dans un organisme public
est devenue à tel point insupportable à nos
contemporains qu'ils n'ont de cesse qu'elles
n'aient été dépensées. Le bilan technique de
l'AVS ayant fait apparaître un excédent an-
nuel moyen de 40 millions, une nuée de pro-
positions relatives à l'utilisation de ces fonds
s'est aussitôt abattue sur les organes direc-
teurs de notre grande entreprise de solida-
rité nationale.

Rappelons brièvement la situation de 1A.
V. S. : De 1948 à 1951, les cotisations des
assurés et des employeurs se sont élevées à
1780 millions de francs, les contributions de
la Confédération et des cantons à 640 mil-
lions, les intérêts à 80 millions, soit au total
quoique 2500 millions. Pendant le même laps
de temps, le montant des rentes payées par
l'AVS s'est chiffré par 700 millions. La dif-
férence, soit 1,8 milliard constitue le fonds
de l'AVS, placé à 3 % auprès de la Confé-
dération, des cantons, des communes, des
banques cantonales, etc..

A l'heure actuelle, la situation financière
de l'AVS est donc favorable, plus même que
ne l'avaient escompté les experts chargés d'é-
tablir les prévisiors re.latjv.e5_.aux_iioancsa
de l'institution. Il faut cependant souligner
que ce premier résultat porte sur quatre ans
seulement, ce qui est bien peu pour préju-
ger de l'avenir et modifier la loi sur l'AVS
en lui imposant des charges accrues.

Dans une conférence prononcée à Zurich
et dont le texte a récemment été publié dans
la Schweiz, Zeitschriit f u r  Volkswirtschaf t und
Statistik , le professeur Emile Marchand , di-
recteur général d'une de nos plus importan-
tes sociétés privées d'assurances sur la vie,
soulignait avec à propos qu'il faut se garder de
disposer hâtivement des excédents constatés,
alors que le mode de financement de l'AVS
au delà de 1968 demande encore à être pré-
cisé, si l'on veut aborder dans de bonnes con-
ditions la seconde étape de l'AVS.

Cette constatation faite, M. Marchand exa-
minait malgré tout l'éventualité où, ne se
sentant pas la force de patienter devant quel-
ques dizaines de millions d'excédent, on dé-
ciderait dans un avenir prochain de modifier
la loi sur l'AVS en vue de disposer du dit
excédent. Il importerait alors de limiter les
charges nouvelles de l'AVS à ce montant de
40 millions qui a été celui des excédents an-
nuels pendant les quatre premières années
d'existence de l'institution. Dans ce cas, il
faudrait également trancher une question
préalable ; celle de savoir si on se décidera
à introduire l'assurance-invalidité ou si, cet-
te solution étant remise à plus tard , on af-
fecterait les millions disponibles à d'autres
fins. Parmi toutes les solutions proposées, il
semble qu'il faudrait alors donner la préfé-
rence à l'almélioration de l'échelle des rentes.

Av. do la Gare, tél. 6.18.54

Au Bambi les pièces sont encore à 25 cl

sous forme d augmentation du montant mi
nimum des rentes ordinaires et d'une élé
vation du revenu constitutif de rentes au de
là de la limite actuellement admise de Fr
7500.—.

Le problème est ainsi clairement posé par
un homme dont la compétence en la matiè-
re ne saurait être discutée. Tirons-en la seu-
le conclusion possible, c'est qu'il convient
d"agir avec la plus grande prudence et de ne
pas se lancer dans une modification de la
loi sur l'AVS qui n'ait fait l'objet d'une étu-
de approfondie. Une telle modification est
en effet susceptible de changer passablement
l'équilibre financier de l'assurance-vieillesse
et il serait infiniment regrettable qu'une déci-
sion hâtive ne vînt compromettre une situa-
tion financière qui a pour l'heure le grand
mérite d'être saine. Si telle était le cas, on
pourrait alors dire à ceux qui se seraient
montrés trop impatients jde dépenser les mil-
lions d'excédent ce que la tortue de la fable
disait au lièvre, sur le point de perdre la
course engagée avec elle :

— De quoi vous sert votre vitesse ?
On ne saurait en effet faire abstraction du

facteur temps pour conduire au succès une
institution sociale construite pour durer. La
seule préoccupation de l'immédiat ne pour-
rait que compromettre l'avenir.
. :___. - - — M . d'A.

Ecciesia el Familial Dloest
Nous vivons une ère bénéfique dans le domaine

l i t téra i re  et nul ne peut «e plaindre de la proliféra-
tion des bons ouvrages , revues, brochures, qui «ont
mis ainsi à la portée du public et de tout lecteur
avide de se 'documenter , former , instruire , divertir
même.

Il n'y a que l'embarras du choix, surtout pour
ceux qui ne dis|>osent que de moyens financiers très
limités.  Il importe d'a u t a n t  plus de «avoir choisir,
d'opérer un tri judicieux et surtout  de ne pas dé-
penser inut i lement  son argent ipoutr des lectures qui
ne vous laisseraient en fin de compte que dépit , in-
satisfaction morale.

"Mais , pour les amis des lectures saines et chré-
tiennes, — et ils sont très nombreux dans notre
vieux Pays — je me permets de signaler à leur at-
ten t ion  et à leur sympathie la publication mensuel-
le d'Ecclêsin , dont la direction l i t téraire  est placée
sous la survei l lance de Daniel-Rops. Ce nom n'est
pas inconnu p our nous : il est même une ré férence
sérieuse et garante  du succès .

• La revue Ecclésia paraît chaque mois deipuis 1919.
Elle a publié jusqu 'ici 38 numéros toujours intéres-
sants , variés , bien documentés et à la |K>rtée de tou-
tes les intell igences et surtout  de toutes les bour-
ses même les plus modestes puisque le numéro ne
coûte que Fr. 1.10 pour 130 pages environ , formai
de poch e, et comprenant des illustrations adaptées
au texte publié.

Par cette lecture , — régulière depuis que l'on
a acheté un numéro , car l'on ne peut iplus s'en pas-
ser désormais — chacun peut être persuadé d' acqué-
rir  des connaissances nouvelles qui se rapportent
p lus spécialement aux problèmes de la vie sp iri-
tuelle sans cesse en voie d'évolutio n , sans cesse en-
t ra înée  vers des horizons nouveaux... On a beau sa-
voir son catéchisme , pra t iquer  scrupuleusement les
devoirs de l'amour chrét ien , il y a toujours quelque
chose de nouveau à appre ndre , quelque nouvelle fi-
gure à mieux conna î t re  et en ce domaine Ecclésia
répond pleinement  à notre besoin de savoir , à notre
désir de nous développer harmonieusement |K>ur de-
venir des hommes et des femmes de valeur.

Ecclésia est en vente dans toutes les librairies ca-
tholiques . Que ceux qui ne connaissent pas encore
cette ut i le  revue se décident à fair e un essai et je
ne doute pas qu 'ils seront heureux .de renouveler
chaque mois cet achat , constituant en somme un
bon placement f inanc ie r  : une meilleure orienta-
tion de leurs idées et de leur vie.

En outre ,  conjointement avec Ecclésia. et sans
fa i re  double emp loi , il y a lieu de relever la paru-
tion d'une revue dédiée spécialement à la famille
chrétienne et qui s'appelle Familial Di gest. Celle-ci
para î t  aussi mensuellement et apporte à chaque fo-
yer des solutions pratiqu es pour connaître et bien
élever les enfan t s , bien aménager sa maison, déve-
lopper ses facul tés  in te l lectuel les  et se distraire sai-
nement.

Il est possible de souscrire des abonnements an-
nuels couplés d'Ecclésia et Familial Di gest qui re-
viennent  a ins i  à mei l leur  compte. Se renseigner au-
près de nos l ibraires qui se feront un plaisir de vous
donner toutes les précisions voulues.

Et m a i n t e n a n t ,  à vous lecteurs de tenter  un esvsai
et d'en tirer la conclusion appropriée...

J.-O. Pralons.

A son arrivée en France, le général Ridgway est reçu par son prédécesseur le général ELsenhcAver.
Entre deux, M. René Pleven, ministre français de la défense

Les agissements communistes en lie, en filleifiiie el en France
DES ELECTIONS SIGNIFICATIVES — CHARRUAGE INUTILE

1 MORT ET 500 BLESSES POUR RIEN

Que nous réserve 1952 ? Après la substan-
tielle analyse des perspectives de paix et de
guerre publiée par le « Times » et repro-
duite dans notre numéro d'hieri_çp .'nsidéraoJ
la situation internationale, on peut se rendre
à l'avis que nous vivons actuellement une
période très critique et que la tension n'est
pas encore à son maximum.

L'infiltration communiste en Europe que
l'on croyait enrayée définitivement sort tout
à coup de sa léthargie et crée à nouveau une
psychose de crainte dans l'opinion publique
mondiale. En effet, on est quelque peu stu-
péfait , en considérant les résultats des élec-
tions italiennes de la constance des effectifs
communistes alors qu'on prévoyait un fort
recul de la gauche au profit de l'extrême-
droite. Au contraire, c'est le centre qui a
fait les frais d'alimentation de cette « troi-
sième force » constituée par les néo-fascistes
et les monarchistes avec laquelle de Gasperi
devra dorénavant compter. Ainsi les commu-
nistes italiens, forts d'un éventuel appui de
cette nouvelle opposition au gouvernement
avec laquelle ils comptent bien fraterniser ,
— bien qu 'ennemis de principe — pour faire
trébucher la majorité , les communistes vont
relever le nez et pousser à la roue de la dé-
magogie et de la résistance passive au relève-
ment du pays. L'Italie, si la tendance ressor-
tie de ces dernières élections s'accentue enco-
re, est en passe de subir une nouvelle fois
les méfaits d'une agitation sociale toujours
plus active et plus virulente.

En Allemagne, le problème s il se pose au-
trement, n'en reste pas moins sérieux. Avec
la sournoise apposition des socialistes à M.
Adenauer, il faut compter sur la division du
pays dont une partie est sous la domination
du Kremlin. La partie occidentale doit se te-
nir constamment sur ses gardes pour ne pas
subir et se laisser tarer par l'habile propa-
gande rouge qui utilise au plus haut degré
les contingences souvent déprimantes de l'oc-
cupation.

Après la signature du traité — nous en
avons déjà largement parlé ici-même —- l'oc-
cupant de l'Est, se sentant en état d'infériorité ,
a grincé des dents et s'est mis à ruer dans
les brancards. Ainsi , mercredi , les Soviets ont
fait passer à la charrue la ligne de démarca-
tion. Il s'agit d'assimiler tout Berlin au régi-
me des pays satellites. Comme on le pense,
les alliés ne l'entendront pas de cette oreille
et ils sont trop habitués aux blocus pour en
craindre un nouveau dans l'ex-capitale alle-
mande.

L'Allemagne va connaître dans des temps
très prochains, jusqu'à son unification — si
encore on ose l'espérer pour bientôt — une
période extrêmement difficile tant par les ti-
raillements extérieurs de tous côtés qui ris-
queront de l'écharder un neu plus que par

la voracité des partis toujours prêts a se gri-
gnoter entre eux. Et là dessus plane comme
un nuage malfaisant le fantôme hideux de
llinvasion rouge.

La France n'échappe pas à la menace. A
Paris, particulièrement les communistes se
sentent assez puissants pour troubler la paix
publique.

Les émeutes, écrit un confrère, qui se sont
produites à Paris prouvent que Moscou con-
sidère le général Ridgway comme un succes-
seur digne d'Eisenhower et capable d'animer
l'organisation nord-atlantique et ses troupes
d'un esprit de résistance solide. Le général
Ridgway a du reste précisé qu'il ne nourrit
aucun désir agressif quelconque envers quel
peuple que ce soit au monde. C'est aujour-
d'hui que le général Eisenhower lui trans-
mettra officiellement ses pouvoirs. La manœu-
vre communiste avait été soigneusement pré-
parée et visait à surprendre le dispositif ins-
tallé par la police. Mais le parti de Moscou a
échoué et même M. Duclos a fini la nuit au
violon . Le fait est qu 'on avait découvert dans
sa voiture une matraque et un revolver char-
gé-

Ces considérations sur la tactique russe
nous incitent à penser que Moscou évitera la
guerre pour autant qu 'elle récoltera des avan-
tages précieux de la manœuvre actuelle, c'est-
à-dire de la guerre froide. Elle préfère ga-
gner la guerre « sans guerre » , craignant tout
de même l'arme atomique, du fait que ses
industries sont encore trop exposées aux bom-
bes alliées. On dira avec le chroniqueur du
« Times » que la « Russie a tellement obtenu
de la guerre froide qu'elle n'est pas pres-
sée de passer à la guerre chaude » .

Qu 'adviendrait-il si elle se sentait outra-
gée dans son honneur par les dernières me-
sures alliées et en particulier par le réarme-
ment allemand ? On n'ose pas trop y penser.
Gardons une lueur de confiance dans la diplo-
matie alliée , mais surtout dans la puissance
de l'Occident qui sera bientôt à même d<r
j ouer pleinement son jeu sans trop de con-
cessions à un partenaire jamais satisfait.
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Le produit rêve pour dégrossir
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LA PRESSE PARISIENNE
JUGE TRES SEVEREMENT

les 1res uioiems accrochages
de mercredi

Les très violents accrochages qui ont opposé mer-
credi adirés-midi et dans la soirée, en différents  en-
droits de Paris , le service d'ordre et les manifestants
communistes sont unan imement  réprouvés par la
presse parisienne , à l'exclusion des journaux com-
munistes. Les journaux socialistes et de droite sont
d' accord pour reconnaître que le parti communiste
avait préparé les manifestat ions et qu 'il obéissait
à un mot d'ordre « venu de l'étranger ». L'arres-
tation ide M. Jacques Duclos est mise en relief , ip lus
part iculièrement par 1\< Humanité » qui , -sur un
tiers de sa (première page , t i tre ainsi : « Effray é ipar
la formidalile manifestat ion qui , ideux heures 'durant ,
a dit le « non » de Paris à Ridgway et aff i rmé sa
volonté de paix , le gouvernement monte une 'mons-
trueuse provocation : Jacques Duclos arrêté ».

L'organe communiste ne manque pas de signaler
qu 'il a « été saisi arbi t ra i rement  mercredi matin »
et son éditorial , réservé là « l'admirable Paris »,
dénonce eu termes véhéments  l' action de la police,
« qui se déchaîne sur les nord-africains , arvec un
ignoble racisime '»... « Paris, conclut  l'éditorial ano-
nyme , vient  de prouver iqu 'H étai t  'digne ide la con-
fiance que, ce soir-là , des millions d'hommes, dans
le monde .entier , lui avaient faite. La ipaix sera
défendue jusqu 'au bout. »

L'autre quotidien .communiste, « Libération », ne
mentionne pas dans sa première édition , l'arresta-
tion de Jacques Duclos, mais 'proteste contre la sai-
sie de ses éditions de mercredi .matin.

Les autres jou rnaux stigmatisent ces « manifesta-
tions ». « Les .commandos communistes ont provo-
qué des bagarres » titre le « Figaro ». « Les troupes
communistes ont attaqué le service .d'ordre », dit
« Ce Matin-Le Pays », tandis que d' « Aurore » an-
nonce ¦: « Soirée ide bagarres à Paris »... « Le minis-
tère de l'intérieur dit : « Complot ».

De ileur côt é, les journaux social istes , « Le Po-
pulaire » et « Franc-Tireur » t i trent : « Manifest a-
tions staliniennes à Paris » .

' Sous le titr e « Les responsables », le « Figaro »
fait  remarquer  que « tout dans cette manifes ta t ion
d'hier, dénote une minutieuse préparation ». .11 ne
s'ag it à aucun moment d'un mouvement irrésistible
et spontané. La population parisienne n'a ipas suivi
les émeutiers. Elle est restée absolument étran gère
à l'affaire. Au contraire , elle les condamne ajec la
dernière  célér ité. Pour  pénible qu 'ait été la (démons-
t ra t ion .d'hier , .poursuit le commentateur, elle prouve
qu 'en dépit d'une propagande qui a.vait rarement
atteint un tel degré de violence , Paris iet sa ban-
lieue — la fameuse banlieue r ouge — n'ont pas
marché. Elle prouve aussi qu'en dépit des moyens
mis en œuvre ipar les. commandos communistes, 'par-
tout force est restée à la loi. Mais la 'tentative .com-
muniste d'hier appelle aussi une conclusion. L'heu-
re est -venue d'en finir avec le sabotage et le désor-
dre. M. Jacques Duclos a été .pris sur le fait , c'est
bien. On attend , en effet , autre icthosc aujourd'hui
du gouvernement et 'du Parlement que la mise hors
d'état de nuire de comparses ou d'exécutants. Les
chefs communistes maintenan t doivent rendre des
comptes. L'opinion l'exige ».

« .L'Aurore » affirme que « la responsabilité des
émeutes .dliier, la responsabilité du sang versé, re-
tombe toute entière sur les comimunistes , sur les
prêcheurs de Ihaine. Les Français qui -voient leur
.pays en pleine période ide r eldressèment , les Fran-
çais qui ne demandent qu'à vivre et .travailler en
l>aix , ne peuvent accepter que , sm.r îles consignes de
Moscou , on s'acharne à tout saboter. Ils attendent
de leu r gouvernement qu'il les protège ».

Pou r sa part , « Franc-Tirewr » se désolidarise
complètiemcnit de lia « manifestation stalinienne
d'hier. Le démocrate, le socialiste, le révolu-
tionnaire non-sta linien , affirme-t-il. se sentent écœu-
rés devant l'affreuse imposture ides voleurs qui
crient « au voleur » et .désarmés devant le dilemme
que leur offre un régim e de liberté relative qui ,
incapable de prévenir et de guérir, se voit contraint
souidain de sévir plus ou moins .adroitement.

Le « Populaire » met en relief la .différence de
méthodes et de ibuts appliqués par la SFIO et le par-
ti communiste, pour défendre les travailleurs. « Une
fois de plus, écrit l 'éditorialiste , les représentants
du Kominform ont fait couler le sang, pou r faire
plaisir à leurs maîtres de Moscou ».

o 

Le «centre» garde la majorité
L'analyse des résultats des élections provinciales

italiennes indique que les démocrates-chrétiens ont
perdu le X de leurs effectifs depuis les élections lé-
gislatives de 1948. La démocratie chrétienne n'en
demeure pas moins le parti le plus nombreux en
Italie. Elle représente encore 35 % de l'électoral.
D'autre part, malgré la spectaculaire avance du
mouvement social italien , les .néo-fascistes repré-
sentent à peine le chiffre de 11 %. Les autres partis,
socialistes de droite , libéraux et républicains, ont
amélioré légèrement leurs positions. Ils représen-
tent un peu plus de 15 % du corps électoral.

Voici les pourcentages des voix recueillies par les
divers partis dans les deux séries d'élections pro-
vinciales.

Centre
Démocrates-ohrétens 35,2 % contre 47,7 % aux

élections de 1948 ; socialistes démocratiques 7,7 %
contre 7,2 % ; libéraux 4 % contre 3,6 % ; républi-
cains 2,7 % contre 2,6 % ; indépendants 1,2 %.

Gauche
Communistes 20,7 % ; socialistes nenniens 12,7 % ;

indépendants de gauche 2,2 % contre 32 % ensem-
ble en 1948.

Droite
Mouvement social italien 6,4 % contre 2 % ; mo-

narchistes 3,7 % contre 2,5 % ', indépendants de
droite 1,3 % ; divers 2,2 % contre 2,5 %.

o 
UN GENERAL AMERICAIN VICTIME

D'UN ACCIDENT D'AVIATION
Le brigadier-général Aaron Yter, commandant

adjoin t des forces aériennes américaines stationnées
au Japon, a trouvé la mort , mercredi , dans un acci-
dent d'aviation. Son appareil , un F-94 s'est écrasé
peu après avoir décollé de la base de Honshi.

La journée du 28 mai
au congrès Eucharistique

International
Préparée par une nuit d'adoration que la radio

permettait  de suivre de très loin, la Journée de mer-
credi 28 mai 'du Congrès Eucharistique Internatio-
nal de Barcelone s'est déroulée dans une atmosphère
pleinement religieuse sur le tihème : « L'Eucharistie
et la Paix familiale ». Elle s'est ouverte à 9 heures
par une émouvant e cérémonie : une messe célébrée
à l'église de la Sainte Famille eu l'honneur du Bien-
heureux Pie X pour tous les enfants de Barcelone
ayant  fai t  leur première communion durant  les pre-
miers mois de 19>2 ; à la même heure , dans cha-
que église paroissiale une messe de communion é ta i t
célébrée pour les autres enfants  de la cap itale ca-
talane.

A 10 heures, la Messe officielle du Congrès étai t
chantée pontificalement là la Basilique de Sainte Ma-
rie ides Rois, avec une homélie de circonstance, pour
implorer la paix dans toutes les familles idu monde.
Ensuite , les diverses sections d.u Congrès t inrent
séance en divers points de la 'ville. 11 convient de
souligner particulièrement les très intéressants dé-
bats de la Commission do'ctrinale , l'actif t ravai l  (de
la Commission des migrations et de la charité , des
Hommes d'Action Catho lique , .des pères de famille ,
des reli g ieuses , des Tiers Ord res, etc.

A la section française , après une messe de com-
munion des enfants de langue française de Barcelo-
ne , célébrée par Son Exe. Mgr Garonne , archevê que-
coaidjuteur de Toulouse , les séances de travail  fu-
rent marquées par des rapports du R. Père Derely,
S. J. (« Les Congrès Euchari stiques et les Décrets
eucharis t i ques de Pie X »), de M. l'aibbé iLanque-
tin (« La part de l'Eucharistie dans la vie famil ia le
française »), de M. Jobit (« L'Eucharistie, source
de l'esprit 'm issionnaire »), de Son Exe. M'gr Garro-
ne (« La paix familiale par l'Eucharistie >»).

A 17 heures, tandis que se tenait à la Basili que
de S. Joseph Oiriol , une Heure Sainte pou r les prê-
tres , avait  lieu à la Place Pie XII .une réunion d'une
saisissante grandeur : tous les enfants .de Barcelone
y avaient été réunis pour prier pour les familles ,
les vocations sacerdotales et 'religieuses , pour les
persécutés ; ce fut , en présence du Saint Sacrement
exposé sur l'autel monumental , une heure prenante
de vie , de foi et ide piété , dont  l 'inoulhliahle vision
au milieu ides fleurs et des chants laissera un gran-
diose souvenir à ceux qui en furent  les témoins. A
19 heures , une séance académi que .de haute  tenue
groupait au Palais nat ional  de Monitijuich les per-
sonnalités ecclésiasti ques, scientif iques et art ist i ques
présentes à Bar celone pou r un rapport général sur
les .conclusions présentées dans chaque section d'étu-
des au cours de la journée. Enfin , à .22 heures , dans
le cadre idéal que fournit l'esplanade ide la Basili-
que de la Sainte Famille , une représentation d'un
Autosacramental de Caldero n fut donnée devant une
foule nombreuse, saisie par la profondeur de ce
« mystère » d'une incontestable richesse mystique et
littéraire.

La Journée du 28 mai a été vraiment  empreinte
d'une granide ferveur spirituelle. Sans aucun respect
humain , sans aucune contrainte, on sent vibrer le
peup le catalan et les nombreux pèlerins id'un élan
religieux, qui n'a rien de commandé. C'est vraiment
l'Eglise de l 'Eucharistie et non point une organisa-
tion humaine , qui .rend ces jours au Christ à Barce -
lone >des hommages à la fois .grandioses et spontanés.

A/^KV^^VAJ
P/ OW£llES

Procès de presse

Pierre liicole condamne
une nouvelle lois

Le tribunal de police a rendu, jeudi matin, son
jugement dans l'affaire de la plainte déposée par
Pierre Cordey, journaliste, contre Pierre Nicole, à
la suite d'articles parus dans la « Voix ouvrière » .

Le tribunal, dans de longs considérants relève
notamment que les expressions <¦ faussaire, faux et
falsificateur de texte » employées par Pierre Nicole
sont incontestablement en soi de nature à jeter au-
près du lecteur le soupçon que Pierre Cordey tien-
drait une conduite contraire à l'honneur et à porter
atteinte à sa considération.

Le tribunal montre que la répétition systémati-
que de ces expressions était de nature à porter at-
teinte à la réputation de journaliste et dliomme de
Pierre Cordey.

Le tribunal considère qu'il n'aurait su apprécier
sainement la culpabilité de Pierre Nicole sans tenir
compte du climat dans lequel ses accusations ont
été proférées et de la vivacité de la polémique.

Il est certain, que Pierre Cordey, ému par la gra-
vité des accusations de Pierre Nicole contre les
gouvernants du pays, accusations qui ont d'ailleurs
valu à Pierre Nicole sa condamnation à quinze

Usez dans «Le Figaro Littéraire - ê

\Vk\ ̂ ** Par Georges Borgeaud

Lauréat du
prix des criti ques 1952

j

mois d'emprisonnement par la Cour pénale fédé-
rale, ait pu réagir violemment aux articles de Pier-
re Nicole et qu'il ait pu écrire dans la « Tribune de
Genève » :

« Il y a des degrés dans l'ignominie. Pierre Nico-
le les franchit tous d'un saut > .

Il est certain, en outre, que Pierre Nicole se soit
senti froissé par ce terme « ignominie » et par l'ex-
pression « le personnage se dégonfle » employés par
Pierre Cordey et qu'il ait pu lui aussi réagir vio-
lemment aux épithètes de ce dernier.

Il est constant que le résumé fait par Pierre Cor-
dey des explications quelque peu spécieuses don-
nées par Pierre Nicole dans l'article où il s'expli-
que sur ce qu 'il entend par les « gouvernants du
pays » , résumé conçu de manière à pousser ces ex-
plications dans une certaine mesure à l'absurde, ait
provoqué la réaction de Pierre Nicole.

Mais cette manière de faire de Pierre Cordey ne
saurait cependant excuser Pierre Nicole, car celui-
ci dan% des articles postérieurs s'est saisi semble-t-
il de ce prétexte pour proférer des accusations gra-
ves qui sortent du cadre de la polémique et qui
portent atteinte à l'honneur et à la considération de
Pierre Cordey.

En raison de toutes ces circonstances le tribunal
estime qu'en soi l'infraction de Pierre Nicole doit
être punie de l'amende.

Le tribunal considère cependant que les actes dé-
lictueux qui font l'objet de la présente cause da-
tent de la même époque que ceux qui ont valu à
Pierre Nicole sa condamnation par la Cour pénale
fédérale le 1er décembre 1951 et font partie du mê-
me complexe de faits, pour certains d'entre eux
tout au moins.

Mais le tribunal est d'avis qu 'il doit se borner a
appliquer la peine d'amende et ne pas prononcer
de peine privative de liberté complémentaire.

Par ces motifs le tribunal déclare Pierre Nicole
coupable de calomnie, délit visé à l'alinéa 1 de l'ar-
ticle 174 du Code pénal fédéral et le condamne à
250 francs d'amende, en mettant à la charge de
Pierre Nicole les frais et dépens du requérant et en
réservant les droits de la partie civile.

Le tribunal n'a pas retenu le délit d'injure.
o 

N1EDERBIPP
Ruade mortelle

A Heimiswil, près de Langenthal, le petit Fluec-
kiger, âgé de six ans, voulait conduire dans un pâ-
turage voisin un cheval familier, lorsqu'il reçut
soudain un coup de sabot de l'animal à la tête. Le
garçonnet est décédé à l'hôpital de Langenthal de
ses graves blessures.

o 

Vevey
COLLISiqN MORTELLE

Mercredi , à 19 heures, M. Georges Broillet , 58
ans, ingénieur, habitant Corseaux, qui roulait en
automobile sur la route de Vevey à Châtel-Saint-
Denis, est entré en collision , dans un virage de Cor-
sier, avec un autocar. M. Broillet a été tué sur le
coup.

o 

Boveresse
TUE PAR UN TAUREAU

Dans la soirée de mardi , un fermier de Monlésy
sur Boveresse, a découvert, au bord du chemin, le
cadavre de son domestique, M. Alfred Clerc, 67 ans,
célibataire domicilié à Métiers, Travers. Le mal-
heureux qui portait des blessures sur tout le corps
avait été attaqué par un taureaâ qui lui avait en-
foncé la base du crâne.

Fribourg
ATTENTION AUX DETONATEURS

Des inconnus ont jeté, dans le ravin de Beaure-
gard, à Fribourg, des détonateurs vraisemblable-
ment volés. Un employé d'une entreprise de récu-
pération et un écolier de la Vignettaz ont déjà été
gravement blessés, l'un au visage et l'autre à une
main. Une voiture de la police a parcouru les rues
de la ville, un agent donnant, par haut-parleur des
conseils de prudence aux enfants. La Sûreté en-
quête.

8e CONCOURS INT. D'EXECUTION
MUSICALE, GENEVE 1952

Plus de 120.0 demandes de renseignements et plus
de 50 inscriptions de 21 pays sont déjsi arrivés au
Secrétariat du 8e concours in ternat i onal  d'exécu tion
'm usicale, qui aura lieu dm 22 septembre au 5 octo-
bre 1952 à Genève. Les gouvernements d'Autriche
et ide You goslavie ont annoncé la participation of-
ficielle d'une équip e de jeunes musiciens. La direc-
tion de t'Opéra ide Bâle a décidé d'inrvite r îles lau-
réats à se 'présenter au publie balais, après le con-
cert final de Genève , le 7 octobre dans un concert
sous la baguette d'Alexandre Krann 'bals. (En outre,
une maison genevoise de montre s offrira aux pre-

miers prix des montres en or ; les lauréats peu-
vent donc obtenir , dès 19 >2, outre les premiers prix
de Fr. suisses 1000, chacun une montre suisse eu
or.

Le délai d'inscription échoit le mardi 15 juillet et
ne sera prolong é en aucun cas. Prospectus et tous
renseignements seront donnés gratui tement j»ar le
Secrétariat  du concours , Genève , Conservatoire de
musi que.

ouvgilmLocAm
Ralive cantonal des Edaireurs

à monthey
Nobles Chevaliers valaisans

En cette année 1952, le Scoutisme iiaîaisan entend
jeter, comme ses voisins romands, !e 40e anniucr-
saire de l'introduction du Scoutisme en Valais.

Cet honneur éclwit au Groupe éclaireur monthey-
san comptant 130 membres ac t i f s  et «ne ti-entaine
d'anciens, noble garde de M.  Pellaud , leur premier
chef dès 1912 , qui ont reçu pour mission de uons
inviter, ainsi que vos hommes d'armes, à participer
à un grand tournoi qui se donnera ces 7 et 8 juin
de l'an de grâce l'J52 , en leurs terres du Val Mon-
théolo. Chaque chevalier et ses gens défendront
l'honneur de leur blason , en se ralliant nombreux
autour de la bannière de Baden Powel et viendront
passer des journées d'amitié auec leurs frères d'ar-
mes du Bas-Valais.

La Troupe la pins disciplinée, la plus fraternelle ,
reflétant le mieux les p?-incipes scouts et aussi la
p lus aguerrie au combat , recevra le beau challenge,,
f o rgé  par les anciens eux-mêmes, qu'elle gardera
toute une année. Et à toutes les troupes qui accepte-
ront de venir fraterniser avec tous les scouts valai-
sans, le grand Chevalier en Chef « Du Buis » leur
remettra un souvenir.

Nobles Chevaliers valaisans, quittez vos demeures
et accourez an p lus tôt dans l'après-midi du samedi
rejoindre remplacement dit rall ye. Vous ferez  votre
entrée par le côté Est de la ville et vous vous ren-
drez gais et joyeux à la Place d'Armes, en passant
par le pont de Napoléon ; et là, vous édif ierez votre
village aux maisons blanches et frêles , en y mettant
le plu s de confort possible.

Le soir, un grand cortège aux /lambeaux, a tra-
vers la ville , signalera votre présence au public
montheysan, toujours si sympathique pour les écîai-
reurs. N'ayez aucune crainte, les personnes vous
suivront nombreuses au Vieux Stand où se déroule-
ront les joutes théâtrales , autour d'un bon f e u , en
l'honneur des anciens : noble garde de M.  Pellaud.
Pigeon sera le grand animateur de ce « Feu de
Camp » .

Au moment du repos, chaque troupe laissera un
veilleur, et lorsque dans la nuit s'élèvera un signe
mystérieux, que tous soient alertés, car une mission
importante vous sera confiée pour le lendemain. Et
durant toute la journée de dimanche, p lacée sous
le signe de l'amitié scoute , toutes les troupes, voire
même toutes les patrouilles, rivaliseront d'ardeur
et d'adresse dans des joutes sportives et techniques
tant conseillées par notre chef Baden Pmoel.

Quant à nos louvetaux, les sizeniers setiïs s'a f -
fronteront dans une grand e chasse, si bien préparée
par les cheftaines ; et là aussi, il s'agira de savoir
à qui reviendra l'honneur de garder le fani on, don
encore des anciens.

La journée se clôturera par une distribution géné-
reuse de prix , de souvenirs... et vers les 5 h. tout le
monde pourra s'en retourner content chez soi.

Les Eclaireurs montheysans et les Anciens, à
leurs frères  scouts valaisans.

Vieux Castor du Val Monthéolo.

ARDON - Cinéma
Voici une aiiihainc inespérée qui sera accueillie

avec joie ipar les amateurs  de beau théâtre.
C'est « Véroni que » ou « Rendez-vous là Paris »,

qui faisai t  eu sou temps <courir  les foules 'dans les
théâtres des grandes capitales. Aujound'hui , cette
œuvre gaie , charmante , un brin sentimentale , à lia
musique allègre et p imipante , est 'à votre (portée à
l'écran de la Salle du Midi en soirée ces samedi et
dimanch e prochains.

(Voir aux annonces).
o 

PRIMES POUR LES CULTURES D'ORGE,
D'AVOINE ET DE MAIS

Par décision des autorites fédérales, les plan-
teurs doivent adresser les consignes concernant les
céréales fourragères à l'Office communal respectif
pour le 31 mai 1952 au plus tard. Nous prions donc
les agriculteurs de bien vouloir remplir les for-
mulaires d'inscription (cartes A) et de les remet-
tre pour le délai indiqué à l'Office communal de
leur domicile, qui les a délivrés.

Département de l'intérieur :
Office cantonal

pour la culture des champs.

Jeunesse perdue...
Dick, 21 ans, accablé par I autoritarisme indifférent

el glacial de ses parents lente de se jetet dans la
Tamise. Un .passant prévient son geste et lui redonne
le goût de la vie, de l'aventure et de l'amour. Voilà
ce révolté désormais seul responsable et seul maî-
tre de son destin. Sera-ce une réussite ou un échec ?
Vous le saurez en lisant « JEUNESSE PERDUE », un
roman de Daphné du MAURIER, l'auteur de l'inou-
bliable « REBECCA ».

« JEUNESSE PERDUE » est publié par A TOUT
COEUR qui, à partir de celte semaine, paraît sur 36
pages au lieu de 24, avec son supp lément gratuit
« Plaisir de lire ».

A TOUT COEUR vous offre également deux grands
romans d'amour, quatre histoires vécues, deux ro-
mans en images, une vie de grande amoureuse et de
nombreuses rubriques qui intéressent toutes les fem-
mes.

Achetez aujourd'hui même A TOUT COEUR el son
supplément « Plaisir de lire » à votre kiosque, au prix
habituel de Fr. 0.60.
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Une spécialité servie par le
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On cherche pour saison d'été

femme de chambre
et fille de cuisine

Dons gages. Faire offre à Hôtel Dent du Midi, Vlllars S.
Ollon.

Seulement pour les visites !

Beaucoup de salles à manger, que l'on a payées
très cher, ne sont utilisées que lors de circons-
tances excep tionnelles. La famille, elle - (c'est
plus simp le) mange à la cuisine. Pourquoi ?
La ménagère supprime ainsi un peu de travail et
évite des courses... et  ces meubles si délicats 1
Rien d'étonnant que Monsieur ne se trouve
guère à son aise dans une telle atmosphère.

Chers fiancés I Pensez à cela. Si vous avez l'heu-
rouso possibilité d'acheter une salle à manger,

vous devez pouvoir en jouir journellement.
C'est avec plaisir que nous vous conseillerons.

A. GERTSCHEM FILS S.A
NATERS-BRIOUE

Fabrique de meubles et agencements
d'intérieurs - Tél. 3 10 55

EVIONNAZ {
i Les 31 mai et 1er juin à
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f organisée par la société de chant « La Lyre » f
k à l'occasion du 90o anniversaire de sa À
l fondation ]

\ ÏÏ *i J. Vins 1er cho'x — Bar — Tombola — Jeux divers i

, Match aux quilles j
: INVITATION CORDIALE J

200 poussines
Leghorn lourde, à gros œufs, du 7 février, à Fr. 11.— la
pièce, ainsi que

100 coquelets
d'environ 1 kg., à Fr. 5.50 le kg., sont à vendre. De nou
veau disponibles : POUSSINS Sussex , Bleu de Hollande, Fa
verolle, Rhode Island, Leghorn lourde à gros œufs et Mi
nerque.

S'adresser chez Jean SCHUPBACH père, à LUCENS. Tel
9.9Î.30.
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Rauissant... nouveau... Mm\mmi \

MAGNIFIQUE SAC de dame en box- D A V I C C A M T  cx r -  J„ :„.,„ tai. ,. , , , , . . . . .  RAVISSANT SAC de jeune tillle, enpasliic, de forme nouvelle, (juvénile. _.t-,»i- „.,i„.,„u „ =,„„ = „,„ i„ cfr . ,: . - , ., ' . plastic-autruche avec anse longue. En
Execution soignée. Se fait en noir, ma- r. . . . » 
rine et blanc

V/0»J&&4

RAVISSANTE NOUVEAUTE VEDETTE, sac à fermeture éclair, en
„ , , . , , . . .  plastic qrainé avec poche extérieure et
Grand sac sport a fermeture «clair avec 1

/  ̂
Cou, noiseUe

oandouliere. Livrable dans plusieurs , U (JjjJS
dessins écossais originaux

A l<*>

PORTE NEUVE
Tél. 2 29 5'

A remettre à Si-Maurice
un

magasin
de tabacs

articles pour fumeurs , pape-
terie, maroquinerie, journaux ,
chocolats, etc.

Affaire extrêmement avan-
tageuse. Chiffre d'affaires
prouvé. Pour traiter s'adres-
ser à Me Gustave Deferr, no-
taire à St-Maurice.

ouvrier
de campagne
sachant traire. Bons gages à
l'année.

Raymond Berra , « La Vieille
Auberge » sur Monthey, tél.
4 25 20.

bon café
sur grand passage, salle, jar-
din, terrasse, 4 pièces, cham-
bre de bain. Loyer 140.—,
bail, prix Fr. 28,000.—.

Ecrire sous chiffre : C 53390
X Publicitas Genève.

Fromages !
le kg.

par pièce 6-7 kg. Fr. 5.—
mi-gras 5 kg. Fr. 3.70
mi-gras 10 kg. Fr. 3.60
mi-gra s 15 kg. Fr. 3.50
l» doux Fr. 3.— le kg.
Vi salé Fr. 2,80 le kg.

ESSEIVA
Fromages en gros, Sion

A louer
chambre frigorifique, env. 25
m2 avec antichambre et con-
gélateur. Laboratoire et gran-
de cave. Libre dans 2 mois ou
date à convenir. S'adresser à
Jos. Lehmann, Boucherie,
Sierre. Tél. (027) 5.10.26.

blanc, gris ou beige m P*4.dU9.80

J

22.80

SION

ENVOIS PARTOUT

DOCTEUR

poussette
moderne, crème , Fr. 95.—.

S'adresser au Nouvelliste
sous L 8737.

A vendre, à bas prix,

PARATTE
absent

du 30 mai au 4 juin

camion
A vendre camion 3 tonnes,

Ford V 8 en bon état" de
marche, complètement retenu,
jumelé arrière, pneus 32/6 ,
cric , coffre , cabine 3 places,
grand pont de 340 x 205,
commme neuf.

Renault
Juvaquatre
6 CV, très entretenue, noi-

re, freins neufs, roulé 32 000
km., chauffage, bons pneus,
4 portes, coffre arrière, fai-
sant accès à une caisse pou-
vant se mettre à l'intérieur, a-
orès enlèvement du siège,
pour usage commercial.

S'adresser à E. Magnenai
Fils, Suchy/Yverdon (Vaud),
tél. (024) 7 32 09.

mulets
sages, aptes à fous travaux

S'adr. tél. (026) 6.81.72.

10 Gouuertures
de 1 et 2 places à céder bas
prix.

W. Kurth, Av . Morges 74,
Lausanne, tél. 24 66 66.

FIAT 10 €¥
Ardiitta, mod. 34, 6 'places
avec sitrapontins, moteur en
bon état , peinture et freins
neufs. Conviendrait pour
commerçant ou livreur.

S'adresser à Chiono Gino,
Massongex.

moto-lauGheuse
Rapid P 12 sur pneus, à l'é-
tat de neuf. 4 couteaux.

1 mulet avec harnais à ven-
dre ou à échanger conlre
moulons ou bétail bovin.

S'adr. au Nouvelliste sous
M 8738.

A vendre 20 m3 de

fumier
S'adresser à M. Amacker,

St-Léonard, tél. 4 41 68.

A vendre

moto
250 cm3 peu rou!é . En parlai}
état de marche. Ev. échange
contre bétail.

S'adresser à Amacker , St-
Léonard, tél. 4 41 68.

A vendre, cause départ,

Universal
580 cm3, mod. 1951, roulé
13,000 km., en parfait étal.

Hùrlimann, Centre 1, Mon-
treux . Tél. 6.24.52.

Câble
à vendre, en fil d'acier, en
très bon état , diamètre 39-40
mm., long. 505 m. Prix avan-
tageux. Ecrire sous chiffre P.
Z. 80597 L, à Publicitas, Lau-
sanne.

. Jeune ménage habitant vilwj à proximité Zurich cherche

jeune fille
de langue française désirant apprendre l'allemand, poui
s'occuper du ménage et petite fille 7 ans. Ecrire sou:
chiffre Z 53596 X Publicitas Genève.

SION
A dcief i ttand

t Samedi 31 mai, 20 h. :
Finale des championnats valaisans à l'artistique.

Dimanche 1er juin, 9 h. :
Tournoi balle à la corb&ille.
13 h. Championnat valaisan athlétisme par bran-

î ches.
CANTINE — BAL — TOMBOLA
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Dimanche 1er juin

BAL auK Gorges do flurnand
f avec le bienveillant concours de la fanfare « l'Union »

Restauration et vin de 1er choix

Se recommande : A. Dély-Brun.

Gol des Planches
sur Martigny, par Chemin ou par Sembrancher

Café-tea-room
i Spécialités du pays — Ouvert jusqu'en octobre

i» i i i i i i iniimiii iiiiiiimi i—iii—— ¦—
FETE CANTONALE DE MUSIQUE, SAXON

Je cherche une centaine de

sommelières
pour Jes 7, 8 et 9 juin prochains.

S'adresse r de suite à Jacques Chappex, café-restaurar
Belvédère, Monthey.

La Société des artisans et commerçants de MONTHE
et environs avise la population que les magasins désigné
ci-dessous seront :

fermés le lundi de Pentecôii
(2 juin prochain)

Borella Fernand, électr. Borgeaud Frères, ameublen
Grau Robert, électricité Mag. Reichenbach, amisubl.
Uldry E,, radios Donnel J., tapissier
Bosson Maurice, radio-lech. Chaussures André
Maître H., confection Gattoni Pierre, chaussures

: Girod André et Sœurs, conf. Stoppini Lucie, chaussures
Gonset Nouveautés S. A. Bianchi Joseph, chaussures
«Au Juste Prix », confect. Lincio Hrie, quincaillerie

, Droguerie Centr. J. Marclay Donnet Ed., quincaillerie
Droguerie Paul Marclay Suard H., quincaillerie

SOCIETE DES ARTISANS ET COMMERÇANTS
DE MONTHEY ET ENVIRONS

^ ̂  ^ Bouisnyer
IsWlaJMlACFG Jeune ouvrier est demand

- — m pour mi-juin. Bon trailemer
à DOIS assuré, Offres à Confiserie à

Ecoffey, Av. de Sévery ;
émaillée, moyenne grandeur, Lausanne.
plaque chauffante. -—¦——————————

Tél. Sion, 2.26.40. A vendre

On cherche jeune V%^̂  W  ̂V^ ̂ 9

Fille de cuisine r0™1 *̂H iiiw HW VMlVlllV cenlri [uge d'arrosage.
S'adresser au Café Belvé- S'adresser à Lucien Colla

dère, Monthey. gnoud, Vétroz. Tél. 4.12.47.
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Vendredi 30 mai
SOTTENS. — 6 h. 45 La leçon d'anglais. 7 h.

La leçon de gymnastique. 7 h. 15 I n f o r m a t i o n» . 7 h.
20 Le bonjour de Colette Jean. 7 h. 25 Au saut du
lit. 11 h. Emission commune. 12 h. 15 Le mémen-
to sportif. 12 h, 20 Suite pour harmonie. 12 h. 30
Les cinq minutes du tourisme. 12 h. 35 Musique
enfantine.  12 h. 45 Signal horaire. 12 h. 46 Infor-
mations. 12 h. 54 La minute des A. R.-G. 12 h. 55 La
photo qui chante.  13 h. 05 Le catalogue des nou-
veautés .  13 h 25 Jacqueline Blancard. 13 h. 45 La
femme chez elle. 16 h. 29 Signal horaire. 16 h. 30
Musi que de chambre. 17 h. 30 La rencontre des
isolés. 17 h. 15 Divertissement.

18 h. Pour la jeunesse. 18 h. 10 Musique insttru-
mentale variée. 18 h. 30 L'agenda de l'entraide et
des ins t i tu t ions  humani ta i res .  18 h. 40 Disque. 18
h. 45 Reflets  d'ici et d'ailleurs.  19 h. 09 Les Nations
Unies vous parlen t. 19 h. 13 Le programme de la
soirée et l'heure exacte. 19 h. 15 Informations et
résultats du Tou r cycliste d'Italie.  19 h. 25 La si-
t u a t i o n  i n t e rna t i ona l e .  19 h. 35 L'heure variée. 20
h. 25 s Sucre, poivre et sel ». 21 h. 15 Aspects du
génie de Mozart .  22 h. 05 Les souvenirs d'un juge
de paix. 22 h . 30 Informations. 22 h. 35 La chroni-
que des institutions internationales.  22 h. 45 Musi-
que légère et derniers propos.

BEROMUNSTER
Gymnastique. 7 h. 15 Musi que variée. 11 h. Emis-
sion commune. 11 h. 30 Concert. 12 h. 15 Chronique
du t r a f i c  et bulletin t ouristique. 12 h. 29 Signal
hora i re .  12 h. 30 Inform ations. 12 h. 40 « Café
Endsj purt ». 13 h. 25 Chœurs d'opéras. 14 h. Pour
Madame. 14 h. 30 « Vie des paysans en Espagne ».



Chronique sportive
Motocyclisme

COURSE DE COTE
MONTHEY-LES GIETTES

31 mai et 1er juin
Voici le (programme de cette éipreuve :

Samedi 31 mai
Essais officiels de la classe nationale a

13 h. 45 Fermeture de la route à la circulation par
le passag e d'un véhicml c porteur d'un dra-
•peau jaune.

14 h. 30 Premier départ de la catégorie nationale.
16 11. 30 Fin des essais, et ouverture de la route à

la circulation par le passage d'un véh icule
avec drapeau blanc.

1 Dimanche 1er juin
7 h. 45 Fermeture de la route à la .circulation. Es-

sais officiels ide la classe internatio n ale.
9 h. 30 Fin des essais et ouverture 'de la route à

la circula tion.
10 lh. 45 Réception et contrôle des machines au ga-

rage Gala , route du Simpton.
l'2 lh. Banquet officiel au Buffet A.OjM.C, Mon-

they.
13 ih. 30 Fermeture de la route par le passage d'un

fanion jaune.
14 lh. Ouverture des courses et idépairt du premier

coureur de la catégori e 250-125 ce. natio-
nale.

17 h. cuv. Fin des courses et ouverture de la
route à la circulation.

18 h. env. Proclamation des résultats si la Halle
ide Gymnastique de Choëx.

Un Office divin sera célébré aux Giettes à 9 h. 45.
U y a 43 coureurs engagés, soit 15 dans la caté-

gorie 250 ce. nationale , 14 dans la caté gorie 500 ce.
national e, 9 dans la catégori e 500 ce. international e
et 5 dans la catégorie side-cars 500 ce. nat ionale .

La 'course se d ispute en deux manches, les side-
K>aTS n'en effectuant toutefois qu'une.

Le chronométrage s'effectue par les soins du com-
missaire sportif national de la Fédération 'motocyclis-
te suisse.

Vu le 'danger , le public est instamment prié de se
conformer aux ordires ide la ipolice et des gardes
auxiliaires et de ne pas s tat ionner aux abords im-
médiats ide la piste.

Des hauts-parleurs renseigneront le public s 1) au
'départ ; 2) iprès idu Café Berra , à Choëx ; 3) à l'ar-
rivée aux Giettes .

Le w rallye international d'autocars
de lYlontreuK

—o 

Pour la quatrième fois , le Rally e international
d'Autocars (Rall ye ides Narcisses) organisé par l'Of-
fice du Tourisme de Montreux et la section vau-
doise de l 'Au tomobile Club de Suisse, s'est déroulé
les 24 et 25 mai. Il a remporté un très 'brillant suc-
cès. Signalons tout d'abord qu'il s'agit en l'accu-
renée, de la seule manifestation ide .cette nature ins-

Reculons les limites de rené
PiEirsonne n'aimerait être vieux à 50 ans. Et pour-

tant bien des gens sentent leurs forces décliner dès
la quarantaine et souvenf les troubles de l'âge appa-
raissent à ce moment déjà : essoufflement, palpita-
tions, maux de fêle fréquents, vertiges — premières
manifesta tions de l'artériosclérose. Ce sont les or-
ganes de la circulation sanguine, le coeur ef les ar-
tères, qui vieillissent les premiers. H faut donc ilut-
ter à temps contre las mauvaises habitudes de vie,
contre l'i ndifférence concernant la santé. Chaque
homme, chaque femme sali combien il importe à cet
âge de manger et de boire modérément, de prendre
beaucoup de mouvement en plein air, de se délasser
régulièrement de son labeur quotidien. Mais il est
également important de soumettre une ou deux fois
pair an l'organisme usé et encrassé à une cure radi-
cale de désintoxication ef de rajeunissement. Le pou-
voir régénérateur de l'Arlérosan, remède aux qua-
tre plaintes, est dû aux faits suivants : il élimine les
déchets du sang .si des vaisseaux, abaisse la pres-
sion sanguine, fortifie le coeur ; il décharge donc les
organes les plus menacés par l'artérioscléroseï et
prévient ainsi des troubles plus graves. C'est à des
cures régulières d'Arlérosan que nombre d'hommes
et de femmes d'âge mûr doivent leur bonne sanfé
et leur vitalité intacte.

L'Artérosan est vendu dans les pharmacies el dro-
gueries sous forme de savoureuses granules au cho-
colat ou de dragées sans aucun goût ; la boîte pour
une sietmaine Fr. 4.65, la boîte triple pour une cure
au prix avantageux de Fr. 11.90.

Elle n'avait pas été insensible à ses attentions ; il
était si différent des frères de ses amies ; ni mal-
honnête, ni arrogant , — mais bien plutôt exag éré-
ment poli et serviable ; et , du même coup, joyeux
et farceur. Cateau n'avait pas osé encourager ses
avances. A la maison — ça allait avec les dix com-
mandements et le livret — on lui avait ressassé com-
bien de fois qu'elle n'oserait se laisser faire la cour
que par un jeune homme issu de « leur milieu ». Ca-
teau était encore une toute petite fille que déjà Ma
lui apprenait qu'on jugeait la valeur d'un homme
eu tout premier lieu d'après son nom et son ori gine,
en second lieu suivant sa profession , — la question
d'argent n'intervenant qu'après.

Après avoir terminé ses classes primaires sup érieu-
res, Henri Cclina avait passé deux ans à l'étranger ;
une en France, une en Ang leterre. Il en avait rap-
porté certaines habi tudes  : ses chapeaux , par exem-
p le, et ses chemises, n'avaient ni la forme , ni la
coupe de ceux que portaient les jeunes messieurs
de Dclft. On se moquait de lui ; on l'appelait : le
dand y. Mme Quist a f f i rmai t  volontiers que mainte-
nant seulement il se donnai t  pour ce qu 'il était :
un parvenu. Henri Celina ayant loué une chambre
en ville, Cateau ne devait plus le rencontrer.

La jolie fille du cap itaine Quist comptait un cer-
tain nombre d'admirateurs parmi les cadets de l'E-
cole militaire et les étudiants  du Polytechnicum. A
p lus d'une reprise , elle avait laissé entendre à l'un
ou a l'autre — c'était toujours en société qu il
ne lui était pas indifférent.  La suite était toujours
la même : le dimanche qui suivait la rencontre , l'a-

erite au calendrier sportif international de la Fédé-
ration internationale de l'Automobile. Cette épreuve
est courue conformément au Code sportif interna-
t ional  et au règlement sportif de l'ACS. L'Union in-
ternationale des Transports routiers (IRU) avait ac-
cordé son patronage à cette manifestation , dont les
dirigeants sont MM . Paul Mettraux , présiden t et L.-
E. Pessina , secrétaire général.

Dans la journée de samedi , 22 cars internationau x
rallièrent Montreux . Ils irepirésentaient 11 pays. Ce
succès est simplement remarquable, et dénote tout
l'intérêt suscité par cette manifestation dans les pays
les plus lointains telle la Finlande. Au nomibre des
concurrents, il nous plaît .de mentionner notamment
Je car « Linjebus » ide Stockholm, qui franchit 5443
km. pour rallier Montreux par le Danemark , Ham-
bourg, Amsterdam, Paris , Nice, Grenoble et Genè-
ve. C'est ce car qui a d'ailleurs été classé premier
au palmarès.

Dans l'après-mid i de samedi , se disputèrent les
épreuves techniques (accélération , freinage, mania-
bilité) en présence d'un nombreux public. Ce con-
cours fut remporté par le car de Sheffield, véhicule
neuf , qui venait de sortir de fabrique. C'est engin a
été baptisé du nom de « Gay Montreux » dans la
matinée de dimanch e par M. R.-iA. Alhlas, prési-
dent de la ville ide Montreux, créateu r idu Rallye
international des Autocars.

Les épreuves du concours ide confort et d'élégan-
ce se déroulèrent dans la matinée de dimanche. El-
les furent remportées par le car ide la firme i« Gliïck-
hauf » de Dortmund.

Dans l'après-midi ide dimanch e les concurrents fu-
rent conviés à une promenade aux champs de nar-
cisses du vallon 'de Villand , au-dessu s de Montreux.
Puis , dès 18 h. au Château de Chillon, ce fut la der-
nière réception , offerte pair la Ville de Montreux, sui-
vie de la proclamation des résultats. Une soirée
s'est également déroulée au Casino, comme ce fuît le
cas la veille au soir, à l'occasion du bal 'du Rall ye
des Narcisses.

En terminant, il convient de féliciter très vive-
ment les responsables du succès .de cette .manifesta-
tion, d'une part les nombreux concurrents -accourus
à Montreux , et qui «e louèrent de l'intérêt .que re-
présente un tel Rallye international, d'autre part
les organisateurs, en particulier MM. Paul Mettrau x
et L.-E. Pessina , dirigeants du comité d'organisation.

Le Rallye de Montreux souligne 'de façon exhaltan-
te toute la valeur prise dans le cadre (du tourisme in-
ternational par les transports routiers lourds.

Résultats généraux
Le classement général idu groupe I (Rallye réservé

aux concurrents étrangers) a été établi en totalisant
les points réalisés dans les trois rubriques suivantes:
éipreuve techni que, confort et élégance, rallye :

1. Akliebolag-Linjebus, Suède (Stockholm) A. E.
C, Park Royal Velhicles, 2701 ; 2. Sheffielid, Uni-
ted Tours, Angleterre (Shieffiled), A. E. C, Win-
dovers Ltd, 2310 ; 3. Austirobus, Autriche (Vienne),
Graf et Stif t, 2306 ; 4. Europa-Express, Pays-Bas
('Rotterdam), Mercedes-Benz, De Groot, 2217 ; 5.
Max Hoch, Allemagne (Freiburg-Br.), Setra , Kasskoh-
TCT, 2134 ; De Forenede, Vogmanidsforretn., Dane-
mark (Copenhague), Tunisbus, Bedford , 12219 ! 7.
General S. A., Belgique (Bruxelles), Valvo, Jonokhee-
re, 2021 ; 8. Deut. Tourinig Gesellschafit, Allemagne
(Francfort), Bùssing, Kassborer, Krauss-Maffei, 1979;
Glûckauf G. m. Jj, H., Allemagne (Dortmunid), Rrauss-
Maffei, Frankfurt Kar.ros, 1884 ; 10. Bayern-Express,
Allemagne (Mûnohen), Buesing, Kiissbobrer, 1692.

Classement général Groupe II :
(Rallye réservé aux concurrents suisses)

1. 13. Auiderset et Dubois, Genève, Saurer, Ram-
seier et Jen«er, 2700 ; 2. 16. Montreux-Excnirsions,
Chevrolet, Moser, Vevey, 2402.

FOOTBALL

SUISSE-ANGLETERRE

Les Anglais ont ddcu
et les suisses ont manqua de belles

occasions
Telle qu'elle était composée, "équipe suisse > ne

pouvait gagner contre les maîtres du football. Mais
si nous avions ,pu compter sur les services 'de Fried-
laerudcr, Neury et Bickel, le score aurait certaine-
ment été tou t autre.

Dans les buts, l'athlétique gardien Preiss a, idans
l'ensemble bien jou é *; malheureusement il n'a pas la
idétente de Stuber, mais par contre il a un sens in-
né ide la position. En arrière, Bocquet <a joué le
rôle de idéblayeuse, appuyé par Kernen iqui n'a pas
l'habitude de jouer à droite, puisqu'il j oue 'toujours
à gauche avec son club. Bonne partie 'des idemis ; le
jeune Schmiidlhauser sera d'ici ipeu un ide nos meil-
leuirs idemis-gauche. En avant, on peut dire sans exa-
gérer que 'toute la ligne a très bien joué, à pant
peut-être Fatton qui se sentait un peu pendu sur
un terrain de football  (on sait que le Servettien est

FEUILLETON DU « NOUVELLISTE

mourcux se présentait chez Pa et Ma , portant faux-
col et redingote ; quel ques semaines plus tard , on
l'invitait ù venir déguster une tasse de thé ou un
verre de limonade. La conversation , toujours animée,
ne prenait fin que pour permettre à tous de s'associer
au jeu de société final. Le dimanche suivant , le jeu-
ne homme revenait pour présenter les remerciements
d'usage ; il demandait à mademoiselle Cateau de
bien vouloir lui prêter un livre ; il le rapportait
une semaine plus tard... Et ce manège était pareil
pour toutes les jeunes filles. Et pareilles les consé-
quences : on se fiançait fort jeune.

Rien d'étonnant à ce que toutes les camarades de
Cateau fussent promises, car il y avait beaucoup de
jeunes gens à Delft ; plus qu'il n'en fallait. Ces fian-
çailles duraient deux, trois, quatre ou cinq ans ; il
fallait  bien que le fiancé terminât ces études et
trouvât une place. En attendant , il faisait partie du

LA FAMILLE QUIST
de Jo van Ammers-Kuller

19 traduit par Th.-Willy Gascord

——-^—^————¦— Roman ——

actuellement au service militaire). Ballaman a ete
brillant en première mi-temps ; il manque cepen-
dant  encore de précision dans ses shoots aux buts ,
Bader , qui jouait le râle de lien entre la défense et
l'attaque a eu aussi .de très bous moments, tou t com-
me le centre-avant Hiigi U. Pasteur a été l'homme
qui a le plus inquiété le gardien anglais par ses
« bolides ».

Pourquoi donc l'équipe suisse a perdu 3 à 0, puis-
que tou s ses éléments ont bien joué ? La .réponse
est simple : c'est la première fois que la commis-
sion techni que de l'A. S. F. A. met sur pied une
telle formation. Elle ne pouvait certes pas faire
mieux, mais n'aurait-il pas été préférable de faire
jouer ,Maillard I, actuellement en grande forme, avec
Bocquet ? Ces deux hommes jouent dans le imême
club et se connaissent bien. Si donc la Suisse a per-
du, c'est avant tout par manque d'homogénéité et
d'unité. C'est aussi un peu par malchance, car en
première mi-temps, il s'en fallut de peu pour que
le gardien Mérrlek soit battu , notamment juste
avant le .repos où Merrick >dévia in extremis du pied
un bolide de Hiigi II.

Les Anglais , eux, nous ont déçu. Certes , ils ont
été supérieurs au point de vue rapidité et précision ,
mais ils donnaient vraiment d'impression d'être en
vacances. Si l'on comiote les corners, on voit que
l'arbitre en a accordé 9 à la Suisse et 6 à l'Angleter-
re. En avant , seul Lofthouse nous a vraiment laissé
une bonne impression, non pas seulement parce qu 'il
a marqué deux buts , mais parce qu'il a joué le
match jusqu'au bout , d ispu tan t  chaque balle et shoo-
tant aussi souvent que possibl e aux buts, idans n'im-
porte 'quelle position. En ligne intermédiaire , Fro-
gatt se montr a comme le meilleur homme du ter-
rain. Quant à la défense , elle était très solide et
très 'difficile à passer. Peut-être qu'avec un vieux
renard comme Bickel , .l'attaque suisse aurait trouvé
une brèche par où enfiler les buts ! !

Le match en 3 lignes
13e minute : sur corner tiré par 'l'ailier gauche

britanni que, Preiss renvoie la balle, mais Sewcll la
reprend et la lobe par-idessus la défense. Ci 1 à 0.

51e minute : Ballaman tire un corner. La 'défense
anglaise renvoie et lance Lof thouse, qui n'a aucune
peine là prendre Bocquet de vitesse et à battre
Preiss, sorti un peu trop tarid .

90e 'minute i: Sur fau te de Kernen, Lofthouse en-
voie une « bombe » que notre gardien ne peut re-
tenir.

C'est idevant 32,000 spectateurs, parmi lesquels le
maréchal] . (Montgoméry, que la Suisse a pendu hono-
rablement ce match. L'é quipe était trop amputée de
ses meilleurs cléments pour donner un a-euidcuient
supérieur. A la fin du match , un spectateur, assis
là côté ide nous, conelua : « Une voiture 6 ch. ne
peu t rivaliser avec une 15. L'équipe suisse n'a au-
jourd 'hui que six chevaux >». S. A.

Nouvelles locales 
PROGRAMME

DE LA PROMENADE ANNUELLE
DES ECOLES PRIMAIRES

DE ST-MAURICE
Mardi 3 juin 1952

0600 Diane.
0630 Rassemblement sur la place du Parvis.
0700 Départ gare CFF pour Viège.
0819 Arrivée à Viège.
0830 Départ de Viège pour Saas-Almagel (en

cars postaux).
1000 Arrivée à Saas-Almagel, collation.
1100 Départ de Saas-Almagel pour Saas-Fee.

(en cars postaux).
1145 Arrivée à Saas-Fee.

Dîner tiré des sacs.
1600 Départ de Saas-Fee, à pied, pour Saas-

Grund.
1700 Collation à Saas-Grund.
1830 Départ de Saas-Grund pour Viège (en cars

postaux).
2041 Départ gare de Viège pour St-Maurice.
2200 Arrivée à St-Maurice.
Coût de la promenade collations comprises :
Enfant jusqu'à 16 ans, fréquentant l'école pri-

maire ou l'école ménagère, Fr. 2.— ; enfants d'em-
ployés CFF (billet ou permis St-Maurice-Viège à
leur charge), Fr. 1.50 ; enfants fréquentant les écoles
secondaires, jusqu'à 16 ans, Fr. 7.50 ; jeunes gens
de 17 à 20 .ans, Fr. 13.— ; accompagnants adultes,
Fr. 15.— ; accompagnants adultes employés CFF
(billet ou permis St-Maurice-Viége et retour à
leur charge), Fr. 1.50 ; enfants fréquentant les écoles

JnscriptioTis :
Enfants de St-Maurice : les inscriptions et le prix

de la course seront recueillis dans chaque classe et
transmis à M. Fournier, instituteur.

Enfants d'Ep inassey : auprès de M. Coquoz, insti-
tuteur.

cercle de famille, il avait l'autorisation de prendre
la main de sa fiancée et de la garder ; le dimanche
les deux jeunes gens avaient la permission d'aller
faire une promenade. Et on en restait là , jusqu 'au
jour où l'officier d'état civil pouvait donner son
autorisation officielle et le pasteur sa bénédiction.
Pour Cateau qui , le plus tôt possible, voulait quitter
la maison paternelle, de ci longues fiançailles ne
pouvaient que l'effrayer.

Elle voulait partir ; et le plus tôt serait le mieux.
Mais comment ? Ses admirateurs occasionnels n'é-
taent plus revenus après leur troisième ou quatriè-
me visite. Quel jeune prétendant ne se serait pas
laissé rebuter par cette maison grouillant d'enfants ,
où ça sentait les langes qui séchaient autour du
fourneau , où des jouets jonchaient partout le sol , où
les chaises disparaissaient sous les raccommodages ,
où l'on n'entendaient que des cris et des querelles

Adultes, enfants fréquentant les écoles secondai-
res et les jeunes gens : Greffe municipal de St-
Maurice.

Dernier délai d' inscription : samedi 31 mai à midi.
En cas de mauvais temps, la promenade pourra

être renvoyée.
Observations ; La Commission scolaire décline

toute responsabilité à l'endroit des personnes qui
s'attireraient des ennuis par leur faute. Tous les
participants sont tenus d'observer strictement le
programme établi. Les emplacements occupés de-
vront être laissés propres . Les boîtes de conserves
les papiers, etc., seront soigneusement enlevés.

Commission scolaire de St-Maurice

TOUT EST AU POINT
POUR UN GRAND SUCCES

La kermesse est prête pour samedi et dimanc he
prochains. Des jeux nombreux et bien inventés . Des
stands richement garnis . De la belle musique , de
beaux chants , du bon vin...

De bienveillants et très estimés concours seront
de la fête : le Chœur-Mixte de Vernaynz , la Fanf a-
re de Lavey, l'Agaunoise, le sympathi que Orches-
tre du Vieux-Pays.

Tout est au point pou r un grand succès.
Population de iS t -iMauricc et amis du dehors , ve-

nez tous, ivous ne lie re gre t te rez  pas. Vous r eparti-
rez les bras charg és de bonnes choses.

Les organisateurs , qui s'encouragent à .la pensée
de l'église paroissiale à 'restaurer , en ont unis un
coup. Ils vous ont préparé beaucoup de plaisir  dans
une bonne action.

Le Comité.
O 

IN MEMORIAM
JOSEPH DERIVAZ

On nous écrit encore : . ,
Voilà une année , notre drapeau en berne s'incl i-

nai t  bien triste devant ta dépouille mortelle. Ce
n'étai t  qu 'un aurevoir. Tu avais qui t té  notre mon-
de d'oubli pour entrer  dans celui du souvenir où
pour nous à jamais tu vivras I... C'étai t  comme au-
jourd'hui , un beau jour de pr intemps ; tou t  exul ta i t
'dans la nature et par un doulour eux contraste , les
larmes perlaient sur  ides visages pour tan t  rudes :
on te conduisait à ta dernière demeure....

« —  Accepte ces fleurs Joseph ! ce sont celles du
souvenir... Elles sont belles vois-tu , cilles sont épa-
nouies et notre main , imi tan t  le geste ide ton cruel
'destin impitoyablement les a cueillies pour t 'en fai-
re l'octroi !

Tiens ! Prends donc ce bouquet , puisque tu ne
veux point de nos pleurs ! »

Que tes parents , tes frères et sœurs veuillent bien
trouver ici le gage de l'affection que nou s t'avions
vouée , et puisse notre sympathie leur apporter quel-
que consolation.

Des jeunes conservateurs.
o 

Trétien
NOCES DE PERLES

Mme Justine Gros s, née Claivaz , cit M; LéomGross
fêtent dimanche le 1er juin idans l 'intimité de la fa-
mille leurs trent e ans de mariage. Nous adressons
aux heureux jubilaires nos félicitations et nos '.vœux
pour de longues années ide bonheur encore dans leur
vie commune.

¦

CASINO D'ÉVIAN \
Tous les jours à 17 h. et à 21 h. a

Frank Cicéri
et son orchesilre

Pour les Fêtes de PENTECOTE
SAMEDI 31 mai (soirée)

DIMANCHE 1er juin (matinée el soirée)
LUNDI 2 juin (matinée et soirée)

La célèbre basse américaine

Kennet Spencer
Les meilleurs danseurs acrobatiques

EVA el NICK

Les dynamiques burfeisques
Trio FARLOW

BOULE — ROULETTE — BACCARA

de gosses ? Comme elle détestait tout cela , elle aus-
si !

D'être ainsi l'aînée d'une famille nombreuse et le
souffre-douleurs dans un ménage toujours en désor-
dre , quel sort p itoyable ! Peut-être lui faudrait- il
attendre un époux pendan t  des années encore , jus-
qu 'au jour où sa jeunesse et beauté seraient passées ;
peut-être même finirait-elle comme « vieille fille »...

Elle allait donc revoir Henri Cclina ce soir. Qu 'al-
lait-elle répondre à celui qui l'aimait  comme aux
jours de leur enfance et qui allait sans doute lui ar-
racher l'autorisation de pouvoir enfin présenter sa
demande en mariage ? Donnerait-elle son « oui » à
ce jeune homme qui n'était pas de leur milieu et
dont les parents , aux yeux de Ma , n 'étaient que de
« petites gens » et des parvenus ? Cateau , pour ta nt ,
était persuadée d'une chose : Henri serait heur eux
et f ier  de l'avoir pour femme. Elle n 'aura i t  jam ais
à avoir honte ; elle aurai t  toujjours le sentiment
d'une certaine sup ériorité. Plus encore : en tant que
fils uni que, en tant  qu 'associé de son père, il deva it
être riche ! De temps à autre , il arrê ta i t  deyant le
perron de sa maison le cabriolet attelé d'un petit
cheval plein de feu. L'imagination la poussant , elle
se voyait déjà assise à ses côtés ; le petit cheval
fougueux les e m p o r t a i t  si vite qu 'elle devait tenir
ferme son chapeau aux p lumes d'autruche qui flot-
taient au vent ; elle portai t  une robe de batiste blan-
che à grands nn-uds rouges. On passait au trot dans
les rues de la ville ; des étincelles ja i l l i ssaient  sous
les sabots de la brave bête ; on s'arrê ta i t  f inalem ent
dans une allée des nouveaux parcs , devant une vil la.



r *fa&On#rtZ àS 99MS

^̂ j ^̂ ^mml È̂

Les cafés" ^̂ 9̂ Le cacao Le miel "̂*"
V A L R H O N E  V A L R H O N E  V A L R H O N E
d'un arûmo délicat , sont corn- sucré se distingue par son en provenance directe du
posés d'excellents mélanges merveilleux parfum et sa Guatemala ou de Californie
•n provenance dci meilleurs grande saveur. Nourrissant est un produit naturel de
plantages. Parmi notre gam- et fortifiant, il sera une veri- haute qualité et d'un prix
me très variée, vous trouve* table friandise pour vous et avantageux. C'est l'aliment
m aisément celui convenant vos enfants , un excellent pe- nourrissant et fortifiant par
parfaitement à votre goût, tit déjeuner économique. excellence ainsi que dicté-
Valeur dei bons, suivant tique.
qualité et quantité, de 2 Valcur deS bons' DU,vnnC Valeur des bons, suivant

. .. . quantité, 2 points et ... ,points a , | r quantité , u points et

UU polnti (J points U points

Vous trouverez aussi les bons VALRHONE dans une gamme très variée d'autres
produits, journellement utilisés dans le ménage comme : thé, riz , raisins secs ,
ete. Leur valeur en points est très élevée . Aussi, vous arriverez rapidement à
obtenir de très belles primes. Demandez les produits V A L R H O N E  à votre
fournisseur habituel ainsi que la liste des primes.

<£> <^̂  j f i

VINS de CHOIX du VALAIS
Éffeux ,-3»
Demandez prix à

eune FILLE
ienne homme
trouverait place stable comme
lille ou garçon de maison.
Bon gage, logé, nourri , con-
gés réguliers.

Faire offres immédiates L\
l'Hôtel de l'Aigle à Couve!,
Neuchatel. Tél. (038) 9 21 32.

chien
appenzefloit, bon berger , 4
ans. S'adresesr à Marcel Ga-
bloud, Hôtel des Alpes, Flon-
I»Y.

OISONS
Toulouse et d'Emder

CANETONS
Pékin ef kaki

PARC AVICOLE
PE CHARNOT - FULLY

Basse-cour de section con
frôlée, Tél. (026) 6.32.59.

Nouveau gérant, Hanz Eni
1er.

chambre a coucher
rustique : une armoire trois
portes, une coiffeuse , 2 No-
bles de nuit, un grand lit di-
mension 150 x 200 avec lite-
rie : 1 sommier et trois coins
el un matelas en trois parties.
très bon crin animal. Le tout
a fêtai de neuf. Ameuble-
ment J. Probst , Avenue de
Plan 9, Vevey. Téléph. (021)
5 13 90.

Fendant

Jolsannisoerc

Vente en bouteilles de 2/10, 3/10, 5/10, 7/10 ef litres.

Valloton, Bender & Cie, Fully
Commerce de vins Tél. (026) 6.31.41 el 6.31.30

Salle do «j - ARDON
Samedi 31 mai et d:manche 1er juin à 20 h. 45

L'op érette célèbre d'André Messager

Véronique
ou RENDEZ-VOUS A PARIS

Du beau théâtre avec ses ballels et sa musique
gaie et pimpan'e

Gamay

Ces avantages techniques brevetés et inimitables sont
à l'origine de la renommée mondiale de la V E S P A !

AGENTS OFFICIELS :
Ardon : R. Lugon Martigny : Charles Amico Monthey : G. Guillard Sierre : R. Genoud
Sion : : E. Bovier St-Maurice : M. Coutaz. Viège : P. Imesch Vionnaz : G. Richoz

Intercommercial S. A., Genève
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4* M. Gustave Donnet
Lee funérailles de M. Gustave Donnet, décédé à

Morgins 'dans de si trag iques circonstances, eurent
lieu à Troistorrents où elles avaient a t t i ré  une gran-
de affluenice de parents, amis et connaissances.

Une imposante délégation de 'la Société ides Ca-
feti ers .du district avec son fanion , des contempo-
rains de la Classe 99, iporleaire de suiperbes couron-
nes déldicaicées, une riche constellation -de Heurs, la
grande foule des fidèles ont .dû apporter à La fa-
mille si cruellement éprouvée une apaisante conso-
lation suntout si , à cette offrande ide l'amitié et. de
l'estime, les âmes sensibles à la miséricorde divin e
y ont joint le concours spirituel ide leur s iprièrcs.

D. A.
¦ O 

Interdiction des pèlerinages
à Heroldsbach

Le 18 juillet 1951, le Saint-Office , qui a la
haute surveillance de toutes les questions de ifoi et
des mœurs, s'est occupé des prétendues apparitions
qu'auraient eues quelques enfants  id'Heroldsb adh, eu
Allemagne , et a iporté la sentence suivante : « U est
établi que les apparitions ne sont pas surnaturel-
les », en même temips qu 'il interdisait tout pèlerina-
ge et tout cult e y relat i fs .

Comme ces ordonnances n 'ont pas 'été partout sui-
vies, le Saint-Office a chargé îles Ordinaires ides dio-
cèses ide les fa i re  observer.

Nous demandons donc aux fidèles ide s'en tenir
strictement aux prescriptions du Saint-Office.

Si'peut-être ides âmes se sont laissées prendre à ces
erreurs, nous leur demandons d'y renoncer pour ne
pas encourir , par leur désobéissance, les censures
de l'Eglise.

L'Ordinaire du diocèse de Sion.
-o 

VISITENT LE VALAIS
Les 27 et 28 mai courant , le Groupement ides Trans-

porteurs français du Sud-Est a visité notre canton .
Nos amis français de Gh aimonix , Le 'Fayot , Anne-

cy, Chambéry, Grenoble, Lyon , etc., sont arrivés 'par
Vatloncine et ont gagné la jp laine du Rhône par
le chemin de fer Martigny-Cliâtelard dont ils ont
admiré la ligne audacieuse et pittoresque.

Us ont été reçus à Sion par la Direction de l'U-
nion Valaisanne du Tourisme, organisation qui les
a partiloulièrem enit intéressés.

Les vergers et jardins fruitiers ont fait leur émer-
veillement et, en fins gourmets, ils ont dégusté
avec beaucoup de (plaisir  nos spécialités valaisan-
ne*. ¦

iNos ihôtes se sont déclarés enchantés de leur trop
courte visit e dans notre canton. Ils emportent du
V allais, le mieillcur souvenir qui se traduir a par des
voyages organisés à destination ide nos stations ou
en transi t  h trav ers le canton.

FETE DES VIEUX COSTUMES
A BAGNES — 22 juin

On sait l'essor brillant qu'ont pris dans le can-
ton les sociétés de Vieux Costumes qui se sont don-
né jj our but de conserver ce qui , du passé, mérite
de survivre : vieux costumes, vieux airs, vieilles
danses, auxquels est donnée une nouvelle jeunesse.
Il nous est révélé, grâce à elles , tout ce que ces
atours d'autrefois avaient de charme, tout ce que
ces vieilles danses contenaient de grâce et de naï-
veté.

Il convient que ces sociétés trouvent chez nous
un large appui. Et il n'est pas de meilleure façon
de leur prouver notre intérêt , de leur manifester
notre sympathie, que d'assister à la Fête V'alai&anne
des Vieux Costumes, (fui aura lieu cette année à
Bagnes, le 22 juin prodhain.

Que ceux donc qui veulent s'offrir le double {plai-
sir d'assister à de charmants spectacles et de faire
en même temips œuvre utile se donnent rendez-vous
à Bagnes le 22 juin !

o

UN NOUVEAU TELEFERIQUE
A OBEREMS

Le Diéipartement fédéral des ,postes et des chemins
de fer a accordé, le 28 mai 1952, nue concession
ipour un téléiférique qui reliera Tourlemagne à
Obéreras (Valais). Le projet prévoit une station in-
termédiaire à Unterems.  Ces deux localités n'ont
pas de liaison routière avec la vallée du Rhône et
le nouveau téléfériqu e établ i ra  la comimuuication
manquante. Alors qu 'il f a u t  une heure de montée
pour se rendre à pied du village de Tourtemagne
à celui d'Unterems et deux heures jusqu 'à Obéreras,
le n ouveau téléférique franchira la dénivellation
d'environ 700 mètres en 8 minutes . Il permettra ,
d'autre part  à une part ie  de la population d'Unterems
et d'O'berems d' aller travailler régulièrement dans
la plaine. Le besoin s'en fait sentir parti culière-
ment en hiver. Dès lors, l'installation projetée con-
tribuera largement aux mesures d'aide à la popu-
lation alpestre.

VOTATIONS CANTONALES DU 8 JUIN
1952 SUR LA LOI FISCALE ET LA

REDUCTION DU QUORUM

Avis aux militaires
Il est rappelé aux militaires qui seront mobilisés

d'ici au 8 juin qu 'ils devront voter conformément à
l'article 33 de la loi sur les élections et les vota-
tions du 1er juillet 1938, et remettre leurs bulletins
de vote au [président de leur commune , la veille
ou le jour de leur départ  au service mi l i ta i re .

Le Département de l'Intérieur.

.itfllMW»

APRES LES EMEUTES DE PARIS

L'arrestation
de Jacques Duclos

PARIS, 29 mai. — Le secrétaire général du parti
communiste, arrêté mercredi soir avec son épouse,
lors des manifestations, a été remis à la disposi-
tion de la justice. M. Duclos a été appréhendé dans
les circonstances suivantes :

Un gardien de la paix en surveillance à un car-
refour du Xe arrondissement avait aperçu une voi-
ture au fond de laquelle se trouvait un imposant
poste de radio qu 'il prit pour un émetteur. Le gar-
dien avertit aussitôt ses chefs. Des voitures radio
se lancèrent à la poursuite de l'automobile sus-
pecte qui fut interceptée rue du Temple. M. Du-
clos se trouvait à l'intérieur.

Le poste de radio était un récepteur permettant
de capter des émissions sur ondes courtes en parti-
culier celle de préfectures de police.

L'inculpation
Jacques Duclos sera poursuivi poUr infraction aux

articles 5 et 6 du décret du 23 octobre 1935 punis-
sant d' « un emprisonnement de 3 mois à 2 ans et
d'une amende de 12 000 à 120 000 francs quiconque
aura été, au cours d'une manifestation, trouvé por-
teur ou aura transporté sciemment une arme ap-
parente ou cachée ou un engin dangereux pour la
sécurité publique > .
Mme Gilberte Duclos, femme dû leader communis-

te, arrêtée en même temps que son mari, a été
entièrement mise hors de cause.

Le désespoir de la presse communiste
« L'Humanité » , il fallait s'y attendre, consacre

ses éditions à protester contre ces « grossières pro-
vocations policières » qui constituent des « mesu-
res fascistes extrêmement graves ». « Il faut , de-
mandent les auteurs de l'appel, qu'un torrent de ma-
nifestations, de débrayages s'élève immédiatement
dans la capitale et dans toute la France. Accepter
l'emprisonnement de Jacques Duclos, ce serait s'a-
bandonner à la guerre, au fascisme, à la catastro-
phe.

Jacques Duclos, conclut l'appel doit être immé-
diatement libéré. -Nous appelons la classe ouvrière
et le peuple français à imposer sa libération.

Enfin, l'« Humanité » fai t savoir qu'à l'heure ac-
tuelle, elle ignore où est détenu Jacques Duclos, car
aux coups de téléphone répétés « les autorités ré-
pondent ipar le silence i» .

L'EFFERVESCENCE
DANS LES PROVINCES

-PARIS, 29 mai. (AFP.) — De n ombreux arrêts de
travail sont signalés en province pour protester con-
tre l'arrestation de <M. Jacques Duclos, secrétaire
général par intérim du iparti communiste à la suite
des sanglants incidents d'hier soir, à Paris.

A Mclun , des manifestants parcoururent les rues
réclamant la lib ération immédiate du leader com-
muniste.

A Montluçon, la plupart des ouvriers 'd'importan-
tes usines ont débrayé. On indique d'autre part que
les bagarres d'hier soir dans cette ville ont fait
une douzaine de blessés. 40 arrestations de manifes-
tants ont été maintenues.

A Marseille, les ouvriers métallurgiques ont « dé-
brayé », ains i qu 'à Toulouse, où un cortège de ma-
nifestants défila à travers les rues de la ville.

A Rennes et Brest, où les quotidiens communistes
ont été saisis, le parti communiste a invité ses adhé-
rents à assister à des meetings et à cesser le tra -
vail.

Dans le Nord, la situ ation est calme dans l'en-
semble du bassin minier. L'on ne signale ce matin
que 1719 grévistes sur un effectif de 41,000 mi-
neurs .

En Seine-et-Oise, plusieurs « débrayages » sont
signalés dans certaines usines du Département.

Jusqu'à .présent, on ne si gnale aucun incident .

Duclos écroué
PARIS, 29 mai. (AFP.) — M. Jacques Duclos a

été inculpe d'atteinte n In sûreté intérieure de l'E-
tat par .M. Jacquinot, juge d'instruction, et écroué
à Fresnes.

UN APPEL A LA GREVE DE LA CGT
FRANÇAISE

PARIS, 29 mai. — (Ag AFP) — Le bureau de la
CGT, organisation syndicale d'obédiance commu-
niste, vient de lancer un appel aux travailleurs
dans lequel il leur demande « d'agir vite, de se
rassembler dans chaque entreprise, de manifester ,
de faire grève pour la défense de la paix, du pain
et des libertés » .

Le bureau de la CGT demande en outre aux tra-
vailleurs « d'exiger la libération de Jacques Duclos
et de tous les emprisonnés » .

o 

IL SUCCOMBE A SES BLESSURES
KLOTEN, 29 mai. (Ag.) — M. Heinrich Frei-

Schwarz, 45 ans, gardien de la caserne de Kloten ,
a succombé aux blessures causées par un 'accident
de bicyclette. U y a une quinzaine de jours , il avait
été aveug lé par les phares d'une automobile venant
en sens invers e, était tombé de bicyclette et avait
été gr ièvement  blessé.

\

Au congrès eucharistique

LEucharisiie el la pain sociale
BARCELONE, 29 mai. — (Ag AFP) — La deuxiè-

me journée du 35e Congrès eucharistique interna-
tional, consacrée au thème « l'Eucharistie et la paix
individuelle et sociale » a commencé ce matin par
une messe de communion pour les femmes, célébrée
par l'archevêque de Philadelphie, Mgr Hohn O'Ha-
ra, en l'église de la Sainte Famille. Ensuite, à- la
basilique de Saint José Oriol , le cardinal légat a
assisté à une messe pontificale, célébrée en rite
byzantin par l'archevêque de Baalbeck (Liban)
Mgr Joseph Maalouf , pendant qu'en la basilique
de Sainte-Marie-de-la-Mer , l'archevêque de Tarra-
gone, Mgr Benjamin de Arriba y Castro , célébrait
une messe pour la paix sociale.

A l'Université se réunissaient en même temps les
commissions internationales d'études sur le thè-
me de la journée pour préparer la séance pléniè-
re placée aujourd'hui sous la présidence du car-
dinal primat d'Espagne, Mgr Enrique Pla y Deniel,
Mgr J. W. Gawlina, archevêque et chef spirituel
des Polonais en Exil, disait la messe en la chapelle
Notre-Dame de l'Enseignement, messe à laquelle as-
sistaient l'ancien ministre de Pologne à Madrid et
le général Anders.

Cet après-anidi aura lieu sur l'avenue Marie-
Christine, au parc de Montjuich, le grand rassem-
blement des patrons techniciens et ouvriers catholi-
ques pour « l'Eucharistie et la paix sociale » . A
l'issue de la cérémonie, la bénédiction sera donnée
par le cardinal Spellman, archevêque de New-
York.

o 

UNE DECLARATION DU PAPE
au Congrès international des industries

agricoles
CITE DU VATICAN, 29 mai. — (Ag AFP) —

« Alors que la majeure partie des hommes ne mange
pas à sa faim et que de vastes régions sont tou-
jours soumises à des famines périodiques, il ne peut
être question de garder égoïstement pour soi des
avantages qui priveraient des peuples entiers d'un
soulagement auquel ils ont bon droit », a déclaré
le Pape dans l'allocution prononcée en recevant les
membres du Congrès international des industries
agricoles, actuellement réuni à Rome.

Pie XH a dit l'intérêt avec lequel il suivait le
développement de la collaboration internationale
dans le domaine scientifique et technique : « Nous
espérons beaucoup, a ajouté le Saint Père, de ces
relations d'entr'aide qui multiplient les liens d'hom-
me à homme et de nation à nation pour le bien
de l'humanité » .

Après avoir évoqué les résultats enregistrés par
la science au service des industries agricoles, le
Souverain Pontife a fait observer que les progrès
sont cependant insuffisants : « Il faut constamment
augmenter la quantité de matières premières dispo-
nibles a-t-il dit, transformer celles-ci en vue de les
conserver, d'en améliorer les qualités alimentaires,
d'en "permettre le transport, si l'on veut répondre
aux besoins de la consommation, notamment chez
les peuples les plus déshérités. U s'agit d'une néces-
sité tellement fondamentale qu 'elle constitue en
quelque sorte une obligation morale. »

o 

L'ABBE GENERAL
DE LA PIERRE -QUI-VIRE

MEURT DES SUITES D'UN ACCIDENT
AVALLON, 29 mai. — (Ag) On annonce le dé-

cès de Dom Placide de Rothon, abbé général de
l'Abbaye de la Pierre-qui-Vire où vit retiré l'ancien
conseiller national et conseiller fribourgeois Ernest
Perrier. Dom Placide de Rothon avait été griève-
ment blessé dans un accident de la route alors
qu'il se rendait en automobile dans le Tarn.

IL VOLAIT L'ARGENT DE SA FEMME
ZURICH, 29 mai. (Ag.) — Un voyageur de com-

merce âgé de 33 ans a été arrêté pour avoir grugé
sa femme. Il s'était emparé de son livret d'épargne
et le même jour avait  prélevé 3200 francs , puis
s'était rendu à Constance où il avait perdu toute
la somme le jour même aux jeux. Rentré à Zurich ,
il escroqua 150 francs à un ouvrier de garage, se
rendit à Milan  et irentra quelques jours plus tard
à Zurich sans un centime.

o 

LES ALLEMANDS DE L'OUEST
DOIVENT QUITTER LA ZONE

SOVIETIQUE
BAD HERSFELD (Hessen), 29 mai. — (Ag DPA)

— Les autorités de la zone soviétique ont ordonné
à tous les ressortissants de la République fédérale
allemande qui séjournent en ce moment en zone
soviétique sur la base d'un passeport interzonal,
de quitter la zone soviétique dans les 48 heures.

Le bureau des douanes principal de la frontière
zonale de Bad Hersfeld a donné connaissance jeu-
di de cette décision des autorités de la zone so-
viétique. Les personnes qui n 'y donneront pas suite
ne pourron t plus passer la frontière plus tard .

Le trafic ferroviaire interzonal par Bebra-War-
tha a été suspendu jeudi dans les deux sens. U
en a été de même du trafic sur l'autostrade Hers-
f eld-Herleshausen-Wartha (Thuringe).

Prévisions valables jusqu'à vendredi soir
Nord des Alpes : Temips généralement assez nua-

geux et par moments pluies. Un peu moins chaud.
Vents d'ouest , modérés en plaine , forts en monta-
gne.

Sud des Al pes : Ciel variable , mais temp s au
moins partiellement ensoleillé. Quel ques orages lo-
caux possibles. En général encore chaud.

A L'UNION VALAISANNE
DES ARTS ET METIERS

L'Union Valaisanne des Arts  et -Métiers a terni ,
sous la présidence de M. H. Amacker , de St-lMau-
ricc, son assemblée générale à Viège.

Cette assemblée éta i t  honorée de 4a présence de
M. le conseiller d'Etat Anthamat tcn  et de M. Nuss-
baum, représentant la Munici palité de Viège.

Après que le procès-verbal de la dernière assem-
blée, les comptes et le bud get furen t  approuvés , on
entendit  un très intéressant exiposé de 'M. Amacker,

Non seulement, il retraça le t ravai l  e ffectué du-
rant l'année dernière et les nombreuses interven-
tions de l'Association , mais il f i t  un tour d'horizon
parlant de la si tuat ion générale , des occasions de
travai l , de la formation 'professionnelle , etc. Cet ex-
posé fu t  vivement aipprécié.

L'assemblée devait , cette année , réélire son co-
mité. A près avoir acclamé M. Amacker comme pré-
sident , le comité a été constitué comme suit :

H. Tscherrig, Bri gue, vicc-iprésident , puis com-
me membres MM. E. Andenma t t en , Viè ge, Erasme
Vocal , Sierre, Albert Antoniol i , Sion, Ad. Wyder.
Mar t i gny, qui représentera également l'Association
des menuisiers, Pierre Colombara , Monthey, pour
l'Association des peintres et Camille Mar t in  pour la
section locale , Ar thur  Andréoli , Sion , pour les ser-
ruriers , Robert Faust , pour les électriciens , Dclavy,
Vouvry, pour les coiffeurs .

Le secrétariat  est assumé par M. Théo Montangc-
ro. La réunion de l'année prochaine aura  lieu à
Monthey.

La partie adminis t ra t ive  terminée , on entendi t  une
excel lente  a l locu t ion  de M. le conseiller d 'Etat An-
thamat tcn  qui , après avoir apporté le salut du gou-
vernement et fé l ic i té  l 'Association pou r le travail
u t i le  qu 'elle accomp lit , il par la  des t ravaux prévus
et -des moyens indispensables pour les exécuter.
C'est pourquoi il recommanda de voter  la nouvelle
loi fiscale.

On entendit ensuit e M. Nussbaum au nom de la
Municipalité, puis ce fut le banquet , suivi d'une ex-
cursion à Zeneggen qui , le beau temps aidant , lais-
sera le meilleur souvenir aux part ici pants.
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LE T. C. V. EN PROMENADE
Le T. C. V. a une fois de plus conservé ses bon-

nes traditions. C'est ainsi que se sont réun is à
Monthey, le jour de l'Ascension, un bon nombre
de membres du T. C. V. en vue d'une promenade
sur le lac Léman, précédée d'un rallye-surprise ma-
gnifiquement organisé par MM. Alexis de Courten ,
jun., et Marius-Alex Coudray.

Les participants n'ont pas manqué, pendant ce
rallye, de remettre en principe les théories si bien
apprises lors das examens pour l'obtention du per-
mis de conduire. Une marche-arrière sensationnelle
dans les rues de Vouvry, à vous donner le torticoli,
une leçon d'histoire civique et une chasse aux mou-
ches ont valu à la famille Dubochet de remporter
la victoire.

Une promenade en bateau , le tour du Haut-Lac,
offrit à nos chauffeurs exténués un repos bien mé-
rité, et leur permit d'admirer pour une fois et à
leur aise, le paysage.

Toutefois, la partie ne faisait que commencer :
une nouvelle surprise de M. A. de Courten, prési-
dent , .nous était réservée à la descente du bateau à
Vevey, et nous pouvons dire qu'elle fut très appré-
ciée : C'était une délicieuse fondue !

Apres une si belle journée, il ne nous reste plus
qu 'à remercier les organisateurs de cette prome-
nade si réussie, sans oublier M. Kramer notre
infatigable caissier, et à encourager les absents à y
prendre part l'année prochaine.

A. R.

DERNIERE HEURE SPORTIVE

Le Tour d'Italie
—o 

Une étape décisive
COPPI A VIRTUELLEMENT GAGNE

LE GIRO

La fameuse étape des Dolomites Vcnise-Bolzano
devait  être décisive. EHe le fut en effet , grâce à
Fausto Copp i qui |Kirta une at taque terrible dans
le 1er col de la journée , le Falzareggo. Le champ ion
italien , qui a retrouvé tous ses moyens, décrami iwn-
na Bar ta l i , Kubler  et Koblet , rejoi gnant le* 10 hom-
mes qui s'étaient échappés emmenés ipar Geminiani
et Sohaer. Dans le Pordoï, seconde difficulté, Coppi
accéléra l'allure et Geminiani  fu t  le premier lâché ,
puis les 8 autres, à l'exception de Sdiaer et Close,
qui furent les derniers à lâcher prise. Au sommet ,
Coppi ipassa net tement  détaché , ayan t  déjà 2' d' avan-
ce sur l 'étonnant Belge Close et 2' 40" sur Bartal i ;
q u a n t  à Sohaer, magnifiqu e, il é ta i t  à 3' 10", les
autres étant  déjà loin , y compris Kubler , Koblet et
Magni.  Dans le dernier  col , Copp i augmenta  son
avance , la p o r t a n t  à p lus de 4' ; à l'arr ivée , il éc
présenta avec 5' 20" d' avance sur Bartal i , rej oint
iu-extremis par Magni , qui effectua une descente
magnif i que. Derrière ces deux hommes , un groupe
de h u i t  hommes se forma , emmené 'par Ferdi Ku-
bler. Malgré ses efforts , il ne put revenir sur Bar-
tal i  et termina à 1' 19" des deu x as italiens. Mais
Ferdi eut la consolation de battr e ses compagnons
au sprint et de s'adjuger la 4e place , ce qui le lais -
se en bon rang au classement général. Koblet ne fil
rien de sensationnel. Sa tenue est une énigme qui
ne sera résolue qu 'au Tour de France et peut-être
déjà au Tour de Suisse.

Classement de l'étape : 1. Copp i, 8 h. 49' ; 2. C
Bartal i , à 5' 20" ; 3. Magn i, même temps ; 4. F
Kubler, à 6' 39" ; 5. Ockers ; 6. Padovan , puis Vinc.

tir Rossello, Geminiani , Zamp ieri , Schacr et Close, tou s
même temps que Kubler.  A 8' 44". nous trouvons
Van Steenbergen et Koblet 24e.

td.
ta- Classement général : 1. Copp i, 2. Magni à 8' 19 t

3. Bartal i  à 8' 23, 4. Zamp ieri et Kubler à 8' 38",
5. Ockers , 6. Zampini , 7. Geminiani à 12' 24", U'
Koblet à 15' 16". Les autres Suisses he sont V**

°" classé ,- dans les 23 premiers de l'étape.
E. U.




